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Poème n°336 : Baisers volés en gare

En ce matin d'automne frisquet,
Voyez ces deux jeunes amants,

Debout, là-bas, sur un quai,
S'enlacer fiévreusement !

Tout au plaisir de leurs retrouvailles,
À s'étreindre devant les voyageurs
Qui vont, docilement, au travail,

Ils les rendent tous songeurs.

*      *      *      *      *

Car, combien de jours, de mois encore,
Feindrez-vous ingénument d'ignorer

Que l'existence, à miner les corps,
Assassine leurs élans colorés ?

Aussi, vos ferroviaires rendez-vous,
Bonheurs fugaces volés en pleine gare,

Profitez-en, fougueusement, jusqu'au bout,
Dans le déni que routines et quotidien séparent.

*      *      *      *      *

Oui ! Avant que ne surviennent
Usure et ennui, jouissez pleinement

De cette passion qui, quoi qu'il advienne,
Restera gravée dans vos vies. Éternellement !
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